
« Rappelons qu'en France aujourd'hui :

-150 à 200 femmes sont violées chaque jour

- Seulement 10 % d’entre elles porteront plainte

- Seulement 2 à 5 % des agresseurs seront condamnés »

CE SOIR, TOUTES ENSEMBLES, NOUS RÉAFFIRMONS NOTRE DROIT À NOUS DÉPLACER

LIBREMENT, SEREINEMENT, DE JOUR COMME DE NUIT DANS L’ESPACE PUBLIC.

Aujourd’hui, vendredi 22 novembre

201 3, nous, les femmes, marchons

dans les rues d’Angers contre les

violences sexistes et sexuelles qui

nous sont faites.

De tout âge, de toute origine, de toute

identité ou orientation sexuelle et de

toute condition, nous marchons car

nous voulons nous rassembler, être

visibles, manifester notre solidarité.

Nous voulons nous réapproprier la rue

par nous-mêmes.

Nous marchons la nuit parce que

l’espace public reste encore à

conquérir par et pour les femmes.

Théoriquement ouvert à toutes et tous,

i l demeure en réalité bien davantage

le territoire des hommes. I l faut que

disparaisse cette conviction que notre

présence à nous, les femmes, dans

l’espace public la nuit, n’est ni

légitime ni responsable et que nous

ne pouvons nous y aventurer qu’à nos

risques et périls  ! ! Nous refusons que

la peur imprègne notre quotidien et

nos comportements.

Nous voulons pouvoir nous déplacer

seules, où nous le voulons et quand

nous le voulons. Nous refusons d’être

cantonnées à l’espace privé.

Nous refusons d’être considérées

comme des corps disponibles  :

sifflées, interpellées «  ma chérie  », «  ma

belle  », insultées «  gros cul   », «  t’es

moche  », «sale gouine  », voire

agressées physiquement. Ces

violences quotidiennes sont

banalisées mais sont constitutives

d'un véritable harcèlement. Elles

peuvent être le terreau propice aux

violences sexuelles et doivent nous

rappeler que le rapport de

domination des hommes sur les

femmes existe toujours, ici et

maintenant.

Non, La domination masculine n’est

pas «  naturelle  ». Construite

socialement et relayée par

l’éducation, elle influe sur les

comportements individuels comme

sur les rapports sociaux et maintient

les rapports inégalitaires entre les

femmes et les hommes.
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